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RHIZOCEPHALES 
PAR 

H. BOSCH MA (Leyde) 

La collection de Rhizocéphales provenant du voyage de LL. AA. RR. Ie Prince 
et la Princesse Leopold de Belgique aux Indcs orientates néerlandaises comprend 
Irois specimens du genre Sacculina, dont deux sont parasites du même crabc et 
appartiennent a la mème espèce. Ces animaux se distinguent de toutes les espèces 
connues du genre, et pour cette raison, leurs détails sont décrits avec plus ou 
moins d'ampleur. 

Sacculina leopoldi nov. spec. 

(PI. I, fig. 1-3.) 

Materiel recueüli: 
1 exemplaire sur Cynio melanodaclylus de Haan, pêche par piongeur entre Banda Neira 

et Goenoeng Api, 24-11-1929. 

C4R'VCTÈREs RE LKSPÈcE. — Tcsticulcs daus la partie postérieure du corps, 
complètemcnt séparés l'un de l'autre, sphériques. Les deux testicules ont a pen 
prés même grandeur et même structure. Cuticule extérieure avec de petits poils 
lisses a pointe obtuse; longueur moyenne : 12 y. (dans la partie antérieiue du 
corps, ces poils peuvcnt atteindre une longueur de 24 ]x). 

L'animal a la forme d'un ovale dont la partie moyenne est rétrécie (fig. 1); 
sa largeur est de prés de 5 mm., sa bautcur de 3 mm. (dans la partie moyenne 
2,5 mm.) , son épaisseur de 1,5 mm. environ. Le petit orifice palléal (en baut 
dans la figure) est entouré d'un bord gonflé; eet orifice se trouve sur le cóté de 
Tanimal tourné vers le thorax du crabe. La surface extérieure du manteau est 
rendue plus ou moins rugueuse par de petits sillons, notamment dans les par­
ties latérales du corps. Sur le cóté de l'animal, qui était partiellement couvert 
par Pabdomen de l'hóte, on trouve un sillon superficiel produit par la pression 
de la partie médiane de Pabdomen du crabe sur le parasite. 

L'organisation interne du parasite a été étudiée au moycn de coupes longi-
tudinales. Les coupes médianes (fig. 2) montrent, notamment, la disposition des 
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orfifancs internes. On voit que les testicvdes se trouvcnt dans la paitie postérieure 
du corps: ils sont entourés de muscles qui se continuent dans Ie pédoncule. Par 
conséquent, les organes génitaux males sont situés en dehors de la masse viscé-
rale. Les testicules sont plus ou moins spliériqiies; les canaux deferents sont des 
tubes courts, étroils, plus ou moins tortueux, qui se terniinent dans la pari ie pos­
térieure de la cavité palléale. Il y a une demarcation assez nette entre les testi­
cules et les canaux deferents : la transition des glandes génitales males dans ces 
canaux est assez brusque. 

La masse viscérale (fig. 2, vin) est aplatie. Elle possède ime couche mus­
culaire externe et en outre est traversée par quelques fibres musculaires plus ou 
moins perpendiculaires a la couche extérieure. Presque toute la masse viscérale 
se compose de l'ovaire, qui est rempli d'oeufs en voie de formation. Vers la partie 
antérieure de la masse viscérale, on trouve latéralement les glandes collétériques. 
Ces glandes (fig. 2, eg) ^onl relativemenl petites et se composent d'un nomV)re de 
canaux assez restreint. 

\ l'exception du muscle sphincter de l'orifice palléal (fig. 2, sph), qui est 
fortement développé, la musculature du manteau est d'une épaisseur minime. 

Dans les diverses parties du manteau la couche chitineuse externe a une 
épaisseur variant entre 15 et 35 [j. (fig. 3b). Sa surface extérieure porte de petits 
poils a ev:trémité obtuse, assez éloignés l'un de l'autre (fig. 3a). Les poils sont 
lisses et atteignent une longueur d'environ 12 [JL. Pourtant, dans certaines par­
ties de la couche chitineuse externe et notamment dans la partie avoisinant Ie 
pédoncide, ces poils sont plus courts, tandis que dans la partie antérieure du 
corps (prés de l'orifice palléal) ils peuvent s'allonger jusqu'.T 24 a. 

Il était impossible de voir des rétinacules sur la couche chitine\ise interne 
du manteau. 

La cavité palléale contient un grand nombre d'oeufs en cours de développe-
ment. 

R\ppoRTs ET DIFFERENCES. — Parmi les espèces du genre SaccuUna, il y en 
a un assez grand nombre dont la cuticule externe du manteau possède de petits 
poils qui ne se séparent pas de cette cuticule par une ligne définie. On peut divi­
sor ces espèces en quelques groupes qui ont dos oaractères communs. \insi Sac-
cnlina leopnldi appartient au groupe des espèces .S. apinosa V. K. et B., S. gono-
plaxae Guérin-Ganivet, S. echinulata V. K. et B. et -S. hirsuta Boschma. Co 
groupe est caractérisé par les partioularités sui\antes (en omettant la ressom-
blanoe des appendices de la cuticule evterno) : les organes génilaiix males se 
Irouvent hors do la masse viscérale, dans la partie postérieure du corps; les tes­
ticules sont plus OU moins sphériques, complètement séparés l'un de l'aulro; les 
testicules des deux cótés du corps no différent pas notamment do grandeur et 
de structure. SaccuUna leopoldi se distingue de loutes los autres espèces énumé-
rces plus haut par ses appendices cuticulaires lisses : on cffet, les autres espèces 

file:///insi


H. BOSCHMA. — RHIZOCÉPHALES 5 

ont les poils de la cuticule qui présentenl des poils latéraux tres petits. En outre, 
les appendices cuticulaires de ces espèccs ont une forme différente de ceux de 
S. leopoldi. 

Les poils de la culicule externe de <̂ . leopoldi ressemblent a ceux de S. bre-
vispina V. K. et B. : dans les deux espèces, lis sont a peu prés de même longueur 
el la dispersion de ces appendices siu' la cuticule est a peu prés du même ordrc 
de densité. Les deux espèces se distinguent facilement par les differences de 
l'organisation interne : S. hrevispina a les testicules partiellement soudés, tan-
dis que ceux de S. leopoldi sont complèlement séparés l'un de l'autre. 

Sacciilina inicrothrix nov. spec. 

(PI. I, fig. 4-6.) 

Materiel recueilli : 
2 exemplaires sur un specimen de Aciaea hirsutissivia (Rüppell), Banda Neira, 24-II-i929. 

CAUACTÈRES T)E T-'ESPKCE. — Testicules dans la masse viscérale, plus ou 
moins globuleux, complètement séparés l'un de l'autre. Les deux testicules ne 
différent pas beaucoup de grandeur et de structure. Culicule extérieure avec de 
petits poils minces, longs de 3 a 8 p.. 

Les deux parasites sont attaches au segment postérieur de l'abdomen du 
crabe. lis sont a peu piès de la même grandeur; les dimensions sont approxima-
tivement : largeur, 2 mm.; hauteur, 2 mm. et épaisseur, 1 mm. Le contour du 
corps est plus ou moins arrondi (fig. 4); le pédoncule de chaque animal est assez 
long-. La surface du manteau présente quelques sillons irréguliers, probablement 
dus a la fixation; le reste du manteau est lisse a l'oeil nu. 

Des coupes longitudinales ont été faites dans l'un des deux échantillons 
(lig. 5). Les organes génitaux males se trouvent dans la partie postérieure de 
la masse viscérale, a cóté du mésentère. Les deux testicules, qui ont a peu prés 
la même grandeur, sont plus ou moins sphériques; les canaux deferents sont 
des tubes minces, presque droits, dont l'orifice se trouve dans la moitié ventrale 
de la cavité palléale. La figure montre le passage d'un des canaux deferents dans 
le testicule. 

K\\ centre de la surface laterale de la masse viscérale on trouve les glandes 
collélériqiies ffig. 5, eg). Ces glandes sont relativement grandes (en tenant compte 
des petites dimensions de l'animal) et se composent d'un assez grand nombre 
de [ubcs ramifies. 

La masse viscérale est remplie d'oeufs; la cavité palléale n'en contient pas. 

Le manteau esl musculeux; le sphincter de l'orifice palléal est bien déve-
loppé. L'orifice palléal forme un canal tres étroit qui échappe a un examen exté­
rieur de l'animal, parce que les parties entourant eet orifice ne font pas saillie 
en dehors. 
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L'épaisseur de la cuticule externe du manteau varic enire 7 el 15 [x. La sur­
face de cette cuticule est couverte d'un tres grand nombre de petits poils (fig. 6). 
Ces poils ont la mème structure que Ie reste de la cuticule; ils sunt iniplantés tres 
serres et ont une longueur de 3 a 8 \j.. Ils sout cxlrèmement fins; leur diamètre a 
la base mesure moins de 0.5 pi. 

Des rétinacules n'ont pas été trouvées sur la cuticule interne du manteau. 

RAPPORTS ET DU-FÉRENCES. — Par la petitesse et la finesse de ses appendices 
cuticulaires, Saccuüna microthrix se distingue de toutes les autres espèces du 
genre connues a l'heure actuelle. 

S. mnricata Boschma est la seule espèce du genre qui, comme S. micro­
thrix, possède les caractères suivanls : organes génilaux males dans la masse 
viscérale, complèlement séparés l'un de l'autre, cuticule externe du manteau 
couverte de poils qui ne différent pas de cette cuticule par leur structure. 

Les deux espèces se distinguent par la forme des organes génitaux males : 
ceux de S. mnricata sont plus ou moins claviformes et ne présenlent pas une 
division bien marquee entre les t<>sticules et les canaux deferents. D'autre part, 
les organes génitaux males de S. microthrix possèdent une division tres nette 
entre les testicules et les canaux défércTits. En outre, les deux espèces ont des 
appendices cuticulaires tres différents. Les poils de la cuticule de S. microthrix, 
qui ont une distribution tres serrée sur la surface du manteau, ont une longueur 
de 3 a 8 [x; ceux de /S. mnricata mesuren! 8 a 12 JJL et sont disperses. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE 

Fig. 1. — Sacculina leopoldi. Animal vu du cute qui était tourné vers le thorax de 
riiote. En haut de la figure Forifice palléal, en has le pédoncule. x 9,5. 

Pig. 2. — Sacculina leopoldi. Coupe longitudinale de la partie médiane du corps, 
ce, cuticule externe; cy, glande colléterique; d, cuticule interne; wc, cavité pal­
léale; sp/i, sphincter de I'orifice palléal, /, testicule; vm, masse viscérale. x36. 

Fig. 3. — Sacculina leopoldi, a, distribution des appendices sur la cuticule; b, coupe 
de la cuticule externe, x 530. 

Fig. 4. — Sacculina microthrix. Les deux animaux attaches a I'abdomen de Fhote (on 
voit la face dorsale de Tahdomen). x 14. 

Fig. 5. — Sacculina microthrix. Coupe longitudinale, ce, cuticule externe; eg, glande 
colléterique; me, cavité palléale; t, testicule; vd, canal deferent, passant dans le 
testicule; vm, masse viscérale. x36. 

Fig. 6. — Sacculina microthrix. a, distribution des polls sur la cuticule (seuls les points 
d'insertion ont été dessinés); b et c, coupes de parties différentes de la cuti­
cule externe, x 530. 



Verh. Kon. Natuurk Mus. Belg. — Buiten Reeb. Bd. III, Deel 8. 

« ; : # * 

imi 
. ^ i O o L ^ 

Sacculina leopoldi n. sp. 

vm 
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H. BOSCHMA. — Rhizocéphales. 

Phototypie. A. Oo^m«n, Bruxellei 




